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RrmARMEMENT

((Plan directeur de l'armee 95»
et artillerie
Par le colonel Pierre Christe1

Le Plan directeur de
l'armee 95 du 13 fevrier
1992, issu du Rapport 90 du
Conseil federal sur la
politique de securite de la Suisse

dans un monde en mutation,

date du 1er octobre
1990, tient compte des
modifications strategiques
importantes recemment sur-
venues. Resultant d'une
reflexion approfondie, il vise
ä ce que l'armee devienne
un instrument souple et
polyvalent, permettant meme
une adaptation aux
exigences d'une eurocompati-
bilite, reve provisoirement
brise par le vote negatif du
6 decembre 1992 sur l'Espace

economique europeen.

Les moyens

Une armee multifonction-
nelle, pour la paix, la securite

et contre la guerre: ses
responsabilites s'en trouvent

accrues. Sa structure
doit donc etre adaptee,
principalement par

• la suppression de la
landsturm, des brigades de
reduit et frontiere;
• le regroupement de

l'infrastructure de combat
dans des formations de
forteresse;

• la restructuration des
trois divisions mecanisees
en cinq brigades blindees.

'Ancien chef art CA camp 1.

Cela entraine une reduction

des effectifs de 600 000
ä 400 000 hommes, qui ser-
viront de 20 ä 42 ans (52
ans pour les capitaines et
les officiers superieurs, ce
qui n'exclut pas qu'une partie

d'entre eux soient egalement

liberes ä 42 ans).

L'artillerie voit des lors
fondre ses effectifs de 14%
et perd 350 canons lourds
35, 260 obusiers 46 et un
grand nombre de pieces
d'artillerie de forteresse.
Ces chiffres doivent etre re-
lativises, puisqu'en realite
l'artillerie 95 perd 144
pieces de 10,5 (8 groupes).
Comme un groupe d'obu-
siers blindes supplementaire

est cree, c'est en realite
7 groupes d'artillerie qui
disparaissent, le surplus
etant du materiel de reserve
ou d'instruction.

La doctrine et la
conduite du combat

La doctrine devait
naturellement s'adapter. D'un
dispositif de combat englo-
bant la profondeur du pays,
il fallait, en ce qui concerne
la mission defensive de
l'armee, trouver un rapport
optimal entre les facteurs
espace, temps, moyens et
forces ä disposition. C'est la
defense dynamique qui

consiste ä marquer dans le
combat defensif des efforts
principaux en fonction de la

menace et d'intercepter
avec des moyens puissants,
aussi rapidement que
possible, les formations qui
auraient penetre dans le
territoire.

Cette conception n'est
pas reellement nouvelle,
puisqu'elle est soutenue
avec force par Clausewitz
comme un des meilleurs
moyens de defense. Le
chiffre 565 du Plan indique
les principes d'un tel
engagement avec clarte, savoir:

- un service, des
methodes et des moyens de
renseignements permettant
de deceler les intentions de
l'ennemi;
- une defense aerienne

credible permettant d'enga-
ger notamment nos
elements mecanises;
- des troupes sedentaires

sur les points forts et les
positions-cles;

- des formations blindees
ä l'echelon operatif, ap-
puyees par des moyens de
feu adequats, operant en
contre-attaque;

- le feu des armes lourdes
permettant d'affaiblir un
adversaire qui penetre sur
notre territoire et de briser
son attaque, formant et de-
placant rapidement l'application

du feu qui doit domi-
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ner les secteurs faiblement
occupes par nos troupes
et soutenir massivement
les contre-attaques
mecanisees.

Les corps d'armee
menent le combat operatif,
empechant l'adversaire de
s'emparer des secteurs
operatifs decisifs ou des
transversales alpines in-
portantes.

Les divisions de com-
pagne et de montagne
constituent l'ossature du
combat defensif, tenant les
compartiments des, barrant

ou laissant ouverts les
axes decisifs.

Les brigades blindees,
moyen principal du combat
entre les mains de l'armee
et des corps d'armee, ope-
rent par contre-attaque.

Les brigades de forte-
resses maTtrisent les
passages obliges sur les
transversales les plus importantes

des secteurs Saint-
Maurice, Gothard et
Sargans.

L'aviation et la defense
contre avions sont entre les
mains du commandant en
chef.

L'artillerie doit
devenir un Systeme
d'arme

L'artillerie est repartie lo-
giquement (voir tableau 1),
'a structure des regiments,
groupes et batteries
demeurant pour l'essentiel in-
changee.

On voit bien, compte
tenu des portees de nos

Lance-fusees multiples ou LRMS (Photo MLRS International Corp.)

pieces, que l'artillerie reser-
vee ä l'armee ou au corps
d'armee ne peut etre
qu'une artillerie de renfort.

Au niveau operatif, on
constate qu'il n'y a aueune
possibilite de remplir autre¬

ment la nouvelle mission
confiee ä l'artillerie.

L'artillerie du corps d'armee

de montagne n'est pas
tres adaptee avec les 10,5 et
l'on regrettera de ne pas
avoir acquis en 1981 le

ob
10,5

obbl
15,5

1

2

3

Niveau armee
2brbl

Niveau CA
3 CA camp
3brbl

1 CA mont
3 br fort

Niveau div
6 div camp
3 div mont

1 rgt art

1 rgt art

1 rgt art
1 rgt art

ä2gr
ä 1 gr

ä2gr
ä 1 gr

ä 1 gr

ä3gr
ä3gr

54

162

36
36

108
54

324

Total 216 558

Tableau 1

RMSN 6-7 — 1993 31



RrroARMEMENT

Light-gun qui tirait ä 17 km
tous azimuts et ne pesait
que 2 tonnes.

En effet, seule la mission
d'appui immediat est reali-
sable avec des obusiers
blindes qui ont une portee
pratique de 17 km. Toutefois,

cette portee s'allonge ä

21 km avec les obus munis
de base bleed. En outre, un
Programme de renovation
appele «retrofit» permettra
d'atteindre 24, respective-
ment 28 km.

La notion du combat operatif

par le feu exige que les
moyens propres en artillerie

au niveau armee ou
corps d'armee soient en
mesure de mener un combat

d'ensemble par le feu
dans toute la profondeur du
dispositif ennemi (30 ä 100
km) dans le but:

-de disloquer, ä une
distance d'environ 40 km de la
ligne avancee de defense,
le second echelon
d'attaque;

-de delivrer les feux
indispensables de contre-batterie.

Pour qu'elle puisse remplir

sa mission, il convient
d'admettre une fois pour
toutes et de maniere conse-
quente que l'artillerie ne
peut fonctionner que si eile
concue comme un veritable
Systeme d'arme. C'est ce
que nous exigeons et ecri-
vons avec d'autres specialistes

sans aucun succes
depuis des annees.

Un Systeme d'arme
implique l'organisation, les
techniques et les moyens
necessaires pour remplir la
mission qui lui est devolue.
Les composants d'un Systeme

d'artillerie figurent dans
le tableau 2.

Carences

1. Moyens d'exploration
et d'observation

Un groupe d'exploration
d'artillerie doit etre constitue

au niveau corps
d'armee, disposant des moyens
modernes d'exploration et
d'observation ä disposition

de toutes les autres armees.
L'aviation ne peut faire ce
travail dans le secteur des
corps d'armee et doit etre
reservee pour la plus grande

profondeur. Sa mission
est de reperer, identifier,
mensurer, apprecier et cal-
culer les objectifs ennemis
dans la profondeur du
dispositif, soit 60 km en avant
de la ligne avancee de
defense. Son but est de livrer
ses observations au centre
d'evaluation des objectifs, ä
disposition du responsable
tactique. Le materiel utilise
est principalement compose

de drones ou de radars
aerotransportes.

L'exploration d'artillerie
pour le tir de contre-batterie
(radars, detection-son,
optronique) se trouve au
niveau des divisions, car eile
couvre une profondeur
jusqu'ä environ 30 km.

2. Moyens de conduite

La doctrine d'engagement

sera simplifiee, en ce
sens que l'artillerie clas-

Ces exigences essentielles

pour la conduite du
combat imposent:

-des portees de l'ordre
de 30 ä 150 km pour
l'artillerie en main de l'armee
ou du corps d'armee;

-les types de munition
adequats, en quantite
süffisante.

Relevons que ces
exigences sont egalement
valables pour toute Intervention

ä l'interieur du dispositif
dans les zones laissees

sans troupes.

Äj^^ er

Container de recharge pour le LMRS presente ä EUROSATORY 1992
(Photo S. Curtenaz).
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1 2 3 4

Moyens
d'exploration Moyens de Moyens de feux Logistique

et d'observation conduite

cdt de tir C3 I (Systeme) pieces d'art ravitaillement
laser transmissions lance-fusees evacuation
reperage optique doctrine fusees art entretien
reperage-son munitions materiel
radar art
radar d'observation
drones
sensors

Tableau 2

sique sera ä disposition des
divisions et des brigades
blindees pour l'appui direct
des troupes, tandis que
l'artillerie de l'armee et du
c°rps d'armee disposeront
de maniere predominante
de lance-fusees et de
fusees d'artillerie pour le
combat dans la profondeur
du dispositif.

Le Systeme integre pour'a conduite de l'artillerie
doit etre mis en oeuvre (IN-
LAFF), qui permettra une
coordination et une conduite

du feu rapide en
s'appuyant sur un Systeme sür
pt simple de transmission.
Le Systeme est en phase
d'essai.

3- Moyens de feu

II est donc indispensable
d acquerir des moyens
adequats pour former l'artillerie

de corps. Le MLRS ferait
affaire. Avec la munition

formale actuelle (30 ä 35
km de portee), il est en fait
upe arme du niveau des di-
V|sions. Avec la munition
actuellement en developpe¬

ment, qui augmente la portee
ä 50 km et surtout avec

l'ATACMS (150 km), le
MLRS devient une arme du
niveau corps et armee.

Le prix d'une batterie de
8 lanceurs s'eleve ä environ
110 millions. Le prix global
depend naturellement des
quantites de munition ache-
tees. La munition normale
ne vaut pas plus que la
munition cargo 15,5, puisque
la fusee faut 25 000 francs

pour 644 grenades (bom-
blets) et l'obus de 15,5 environ

2500 francs pour 63
grenades.

Un seul MLRS possede 12

tubes, soit 2 Container de
6 tubes. Une salve de MLRS
tirant 7728 grenades correspond

au tir de 25 obusiers
blindes, si l'on tient compte
du nombre de grenades au
but dans le meme laps de
temps.

-:;--::lfi'nKvl .--¦-:~*Ku-/ 'Vif
- ü.C -

ä

Radar de contre-batterie Cobra developpe par Siemens, Thorn-Emi,
General Electric, Thomson CSF (Photo Thomson CSF).
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C'est apres l'an 2000 que
l'on pense acquerir un
Systeme d'artillerie de grande
portee pour le combat operatif

par le feu. Ce retard
pourrait coüter cher en
larmes et en sang...

4. Logistique

f

Les munitions doivent
etre modernisees. Nous en
sommes ä la troisieme
generation des munitions
guidees et nous ne dispose-
rons de fusees de proximite
qu'ä partir de 1995. Les
obus cargos ä bomblets ou
mines viennent d'etre em-
magasines dans la dotation
de guerre.

Conclusions
De nombreuses nouveautes

sont liees ä rartillerie
95:

- des commandants de tir
pour le combat d'ensemble
par le feu en prevision de
INTAFF (Systeme integre
pour la conduite et la direction

des feux) dans les
batteries EM des regiments
d'artillerie;
- des officiers appui feu

(OAF) dans les EM de
regiment et les bataillons de
melee;

-tout le personnel artillerie
au niveau armee, corps

d'armee et division (ä part
de chef art qui reste incor-
pore ä l'EM de la grande
unite) sera incorpore, soit ä
l'EM, soit ä la batterie EM
du regiment d'artillerie;
- la conduite et la direction

des feux se fera au PC
de division uniquement; le
PC du regiment d'artillerie
ne traitera plus que des po-
blemes de logistique;

...»«

¦

s*
9-. f.' ¦*. * *

Alcatel TFH 701, faisceau herzien tactique numerique ä vue directe
(Photo Alcatel/Aisthom).

-le nouveau concept
de motorisation utilisera
mieux les vehicules ä
disposition et prendra encore
plus en compte les
vehicules requisitionnes;
- les PCT des groupes

seront equipes d'un Systeme
FARGO et les batteries
recevront un compas gyrosco-
pique.

Des projets sont en cours:

- KAWEST (obusiers
blindes): augmentation de la

portee ä 25/28 km, appareil
de navigation, amelioration
de la protection de l'equipage

et augmentation de la
munition ä bord ä presque
40 coups;

- INTAFF: Systeme
d'information et de traitement
des donnees, permet une
grande flexibilite dans la
conduite du feu;

- IFS (systeme integre
des telecommunications

34
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militaires) avec lignes de
raccordement telephoniques

tres courtes et la
nouvelle generation d'appareils
radio, permettant entre
autre la transmission des
donnees.

II est necessaire de pousser

ces projets; avec une
volonte politique responsable,

il serait facile et, fina¬

lement, peu coüteux de
construire pour l'artillerie
un Systeme lui permettant
de remplir sa mission vitale
de combat par le feu dans
la profondeur, mission
qu'elle n'est actuellement
en aucun cas ä meme de
mener ä bien dans le cadre
du Plan directeur de
l'armee 95.

II faut ecouter pour cela
un peu mieux les specialistes

de l'artillerie et donner

ä cette arme les
moyens de remplir les
missions qui lui sont clairement

devolues.

P.C.

Insignes brodes pour les
formations et les corps de

troupe
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